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L'affaire de tous,
pas simplement de
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Le mot du Lead, 
Mariah Coulibaly

Le tourisme est avant tout une manière de rencontrer
d’autres cultures et avec sa massification vient une
tendance à l’uniformisation de la découverte qui perd peu
à peu tout son charme. Voyager c’est aussi une histoire de
respect, celui des coutumes locales comme de
l’environnement. Les pays du Maghreb sont connus pour
leur aspect touristique et l’attrait de leurs cultures : le
résultat de politiques publiques menées depuis des
années. Accéléré par la crise sanitaire de 2020, les
initiatives pour repenser le tourisme dans son rythme
comme dans son contenu ont pris plus d’ampleur.
Considérées comme des activités “de niche”, elles
gagneraient à être démocratisées
Cette note apporte un regard croisé sur deux voisins aux
stratégies bien différentes, mais avec le même objectif en
ligne de mire : repenser le paradigme touristique..

EN BREF.
ETAT DES LIEUX 
TOURISME DURABLE ? 
L'INADÉQUATION DU
TERME "NICHE"
PISTES 
RECOS JMA. 
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P O U R Q U O I  E N  P A R L E R  ? Les différents plans tourisme horizon 2020 se
sont vus dérail lés par l ’arr ivée du COVID-19 mais
tous continuent d’être réactualisés avec la
“durabil ité”  en dénominateur commun.
Seulement,  quelle définit ion réelle du concept ?
Quels enjeux porter dans les nouvelles feuil les de
route ? Pourquoi le continent continue d’avancer
à deux vitesses ? Quelles nouvelles formes de
tourisme pour le continent ? Quelles formes de
coopération entre l ’Europe et l ’Afr ique pour créer
des circuits touristiques vertueux,  soucieux de
l ’environnement et des cultures,  tout en
garantissant croissance et rentabil ité ?
JMA prend le parti  d’une réflexion sur la stratégie
et les perception du tourisme durable au
Maghreb pour souligner deux points essentiels :  
Pour assurer sa durabil ité,  le tourisme de demain
doit faire du tourisme de niche une généralité.  
 Pour assurer sa croissance,  le tourisme de
demain doit parier sur deux accélérateurs forts :
la jeunesse qui se responsabil ise,  et les
communautés locales qui s ’engagent.
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E N  B R E F .

L A  B I O  D E  L ' E X P E R T .

Amina est co-fondatrice et en charge de la
l igne éditoriale de l ' incubateur de polit iques
publiques de JMA. Consultante en
développement international ,  el le s ' intéresse
tout particulièrement à la f inance durable,  et la
stimulation de l 'économie réelle.  Le sujet du
tourisme la touche particulièrement,  native de
Marrakech, cristal l isant les dichotomies entre
stratégies durables et réalités du tourisme de
masse.



La stratégie touristique init iée par le Maroc en 2006 qui ambitionne de “faire
partie des 20 plus grandes destinations mondiales et (de) s ’ imposer comme
une référence du pourtour méditerranéen en matière de développement
durable” démontre bien que le Maroc est déterminé à s ’ imposer comme une
destination touristique incontournable sur le continent :  160 000 nouveaux
lits hôteliers et 40 000 nouveaux l its ,  doubler les arr ivées de touristes en
doublant la part de marché sur les principaux marchés européens et en
attirant 1  mil l ion de touristes dans les marchés émergents,  tr ipler le nombre
de voyages domestiques,  atteindre le mil l ion de marocains employés dans le
secteur,  générer 1  000 mill iards de dirhams en recettes cumulées.  Des
indicateurs chiffrés forts ,  qui expliquent en partie l ’agressivité de la stratégie
d’attraction touristique marocaine.  Cela dit ,  ces objectifs chiffrés sont
également révélateurs d’un f lou artist ique autour des notions de tourisme
durable,  de protection de l ’environnement et d’ inclusion des communautés
locales,  bien que présentes dans la stratégie également.  De fait ,  s ’ i l  est
possible de l ire le terme “tourisme durable” à peu près à chaque page de
cette stratégie,  force est de constater que les init iatives étatiques al lant en ce
sens ont été peu nombreuses.  Le point culminant de la conversation autour
du cl imat s ’est cristal l isé à la COP22, tenue à Marrakech. Si  l 'événement avait
été hautement anticipé,  i l  s ’est aussi  soldé d’actes manqués et de manque de
concrétisation des promesses portées par les pouvoirs publics marocains.
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Etat des lieux des
ambitions touristiques
maghrébines : 
Maroc

L A  S T R A T É G I E  M A R O C A I N E  D E  D É V E L O P P E M E N T  D U
T O U R I S M E  «  V I S I O N  2 0 2 0  »  :  T O U R I S M E  D E  M A S S E  E T

D U R A B I L I T É ,  Q U E L L E  V O I E  C H O I S I R  ?

Le tourisme de masse a créé une double contrainte de dépendance des
populations aux f lux touristiques et d’épuisement psychologique d’une
vil le dont le marché immobil ier continue d’orbiter autour d’une bulle
spéculative excluant ses locaux du propriétariat .  Au-delà même de cette
question logistique,  la question du stress hydrique dans lequel vit  la vi l le
en permanence devient de plus en plus crit ique.  A quoi s ’ajoute le casse-
tête de la gestion des espaces de vie et de social isation de la vi l le :  les
l ieux de rencontres sont aujourd’hui happés par les f lux touristiques,  la
mobil ité au sein de la vi l le est de moins en moins gérable (el le était  déjà
peu propice aux transports en commun et aux mobil ités douces) ,  et
l ’extension urbaine déconstruit la vi l le un peu plus tous les jours .  Plus
encore,  cette relation étriquée entre les touristes et la population locale,
entre contact et interactions commerciales et manque de partage
culturel ,  entre dépendance économique et “tourismophobie” continue de
s’accentuer,  et voit  d’ai l leurs ses l imites en période de crise,  comme
aujourd’hui ,  où la vi l le étouffe sous le poids des restrictions de voyage et
de l ’absence des touristes depuis le début de la crise de covid-19.Une
situation qui n’est ni  circonscrite ni  exceptionnelle à la cité impériale.

L E  C A S  D E  L A  V I L L E  D E  M A R R A K E C H  E S T  T O P I Q U E .  L A  V I L L E
B É N É F I C I E  D ’ U N E  A U R A  T O U R I S T I Q U E  H O R S  P A I R ,  E T  A

R É U S S I  À  S E  H I S S E R  A U  R A N G  D E S  D E S T I N A T I O N S  L E S  P L U S
P R I S É E S  D U  C O N T I N E N T ,  E T  À  L ’ É C H E L L E  M O N D I A L E .  

M A I S  À  Q U E L  P R I X  ?



Alors que le tourisme mondial connaissait  une véritable recrudescence début
années 2000, l 'Algérie venait juste de sortir d'une période politiquement
difficile.  Le pays était  alors plus concentré sur la sécurisation de son territoire.
L 'Algérie n'a pas du tout investi  dans une stratégie de promotion de la
destination ni d'attraction des touristes malgré une relative croissance
économique.
La croissance du pays était  t irée par le secteur minier et pétrolier,  faisant de
l ’Algérie un pays rentier avec peu de diversif ication de sources de revenus.  L ’État
était  d’ai l leurs moins enclin à investir  dans une stratégie de développement
touristique à l ’ instar des autres pays du Maghreb qui ont réussi  à récolter les
fruits de cette industrie .  Bien que le secteur privé tente d’assurer la promotion
du pays,  la stratégie nationale touristique peine à suivre la cadence de ses
voisins maghrébins.
A cela s ’ajoute la  question de l ’accès au pays et de la politique de réciprocité
dans l ’obtention et l ’octroi des visa touristes ,  plutôt décourageante pour les
touristes européens souhaitant visiter le pays,  mais n’étant pas accoutumé à
demander des visas pour des destinations vues comme “similaires”  (comme le
Maroc,  ou la Tunisie) .  Au niveau international ,  l ’Algérie ne participe pas ou peu
aux grands rendez-vous ou travaux internationaux sur le tourisme. 
Enfin,  très peu d’investissement ont été fait pour “soigner” l ’ image du pays  à
l ’échelle internationale,  et aucun budget n’a été octroyé pour faire la promotion
de l ’Algérie comme destination touristique auprès du reste du monde.

De 4 289 735 000 dinars (soit  26 M€) en 2012,  le budget du département est passé à
3 157 141 000 dinars (soit  19 M€) dans le cadre de la loi  de f inances pour 2018.  Une
tendance se confirmant en 2020, où le secteur a été l ’objet de concessions f iscales
importantes de la part du gouvernement,  face à la crise sanitaire :  réduction de la
tva,  passant de 19 à 9% des activités l iées au tourisme et à l ’hôtellerie .  

La question de l ’attractivité du pays comme destination touristique est en réalité
l iée à plusieurs points :  

Pourtant,  l ’offre touristique locale est bien développée,  ( les touristes nationaux
étant la cible principale) et les opérateurs touristiques incluent systématiquement
les populations locales dans leurs stratégies commerciales.  Une évidence,  vu la
diff iculté d’attirer des touristes étrangers ,  mais surtout une richesse,  considérant les
voisins maghrébins qui n’ont pas ou peu de stratégies sensibles aux budgets,
besoins et considérations des populations locales et de la classe moyenne. Sur le
plan de la préservation du patrimoine,  des actions ont été entreprises,  notamment
la création de l ’école nationale de conservation et de restauration des biens
culturels et la mise en place d’ instruments législatifs .  

I l  n ’en reste pas moins qu’un véritable problème de médiation culturelle continue
de persister ,  et que bon nombre des init iatives de préservation du patrimoine
(Ghardaïa,  la Casbah d’Alger)  sont en réalité à l ’ init iative de citoyens,  et non pas des
pouvoirs publics .
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Etat des lieux des ambitions
touristiques maghrébines 
Algérie

D E  L ’ A U T R E  C Ô T É  D E  L A  F R O N T I È R E ,  L ’ A L G É R I E  A  C H O I S I  U N E  V O I E
D I F F É R E N T E .  L E  P O T E N T I E L  T O U R I S T I Q U E  D U  P A Y S  E S T  A V É R É  M A I S
P E U  E X P L O I T É .  L A  S T R A T É G I E  T O U R I S T I Q U E  E S T  E N  B E R N E :  B A I S S E

D U  B U D G E T  A L L O U É  A U  T O U R I S M E  ,  N O T A M M E N T  D U  F A I T  D E  L A
D É P E N D A N C E  D U  P A Y S  A U X  H Y D R O C A R B U R E S .
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LE TOURISME DURABLE ?
Q U ' E S T  C E  Q U E  C ' E S T  ?

D e u x  c a s  d e  f i g u r e s
b i e n  d i f f é r e n t s  f o n t
d o n c  f a c e  a u  m ê m e
c h o i x  c o r n é l i e n  :
c h a n g e r  l e s  m o e u r s
e t  l e s  m é t h o d e s
p o u r  a l l e r  v e r s  u n e
d u r a b i l i t é  r e n t a b l e  à
t e r m e ,  o u  c o n t i n u e r
d a n s  l a  v o i e
e m p r u n t é e  a u  r i s q u e
d ’ é p u i s e r  l e s
r e s s o u r c e s ,  é p u i s e r
l e s  p o p u l a t i o n s ,  e t
p a s s e r  à  c ô t é
d ’ o p p o r t u n i t é s  d e
d u r a b i l i t é  r é e l l e s .
L e s  d e u x
c h o i s i s s e n t  l a  v o i e
d ’ u n  t o u r i s m e  p l u s
r e s p o n s a b l e ,  e t  f o n t
l e  p a r i  d ’ u n
r e n o u v e a u
t o u r i s t i q u e  a u  v e r t .
B i e n  q u e  l o u a b l e ,  e t
e s s e n t i e l l e ,  c e t t e
a m b i t i o n  n ’ e s t  e n
r e v a n c h e  p a s
c o m p l è t e  t a n t
q u ’ e l l e  n e  r e p e n s e
p a s  s o n  r a p p o r t  a u
p a t r i m o i n e .

L e  tour isme durable  e t  l e  tour isme responsable ,  c ’est  un
peu le  même combat .  

D a n s  u n  c o n t e x t e  d e  p r i s e  e n  c o m p t e  c r o i s s a n t e  d e  l a  m e n a c e  d u  c h a n g e m e n t
c l i m a t i q u e ,  l e s  o b j e c t i f s  d e  d i m i n u t i o n  d e s  é m i s s i o n s  d e  g a z  à  e f f e t  d e  s e r r e
o b l i g e n t  à  r e p e n s e r  l e  t o u r i s m e  e t  s u r t o u t  l e s  m o b i l i t é s  q u ’ i l  e n g e n d r e .  U n  a l l e r -
r e t o u r  e n  a v i o n  e n t r e  P a r i s  e t  C a s a b l a n c a  é m e t  0 , 8 1  t  d e  C O 2 ,  s o i t  4 0 %  d e
l ’ o b j e c t i f  d e  2 t  d e  C O 2  p a r  a n  e t  p a r  p e r s o n n e  q u e  s ’ e s t  f i x é  l a  F r a n c e  p o u r  2 0 5 0 .
P o u r  m e t t r e  a u  p o i n t  u n e  n o u v e l l e  s t r a t é g i e  d e  t o u r i s m e  d u r a b l e ,  i l  f a u t  d o n c
d o n c  p r e n d r e  e n  c o m p t e  t o u t e  l a  c h a î n e  t o u r i s t i q u e ,  d u  d é p a r t  j u s q u ’ à  l ’ a r r i v é e
d u  t o u r i s t e ,  e t  m e t t r e  l a  m o b i l i t é  a u  c e n t r e  d e s  r é f l e x i o n s .  L a  s o l u t i o n  s e r a i t  d e
f a v o r i s e r  u n  “ t o u r i s m e  l e n t ” ,  q u i  p r i v i l é g i e  l ’ i n t e r m o d a l i t é ,  e t  q u i  p r o f i t e  p a r
e x e m p l e  d e  s o n  v o y a g e  d e p u i s  P a r i s  v e r s  C a s a b l a n c a  p o u r  d é c o u v r i r  l e  p o r t  d e
M a r s e i l l e  à  p i e d ,  l a  m e r  M é d i t e r r a n é e  e n  F e r r y  e t  l e  M a r o c  e n  t r a i n .  

C e s  r o u t e s  f e r r o v i a i r e s  e t  m a r i t i m e s  e x i s t e n t  d é j à  e t  s o n t  s o u v e n t  u t i l i s é e s  p a r
l e s  M a g h r é b i n s  e t  l e u r  d i a s p o r a .  C e s  c o m p a g n i e s  d e  t r a n s p o r t  p o u r r a i e n t
f a c i l e m e n t  d i v e r s i f i e r  l e u r  o f f r e  e t  a u g m e n t e r  l e u r s  r e v e n u s  e n  a d r e s s a n t  u n
p u b l i c  p l u s  l a r g e  d e  t o u r i s t e s  i n t e r n a t i o n a u x ,  d e  p l u s  e n  p l u s  s e n s i b i l i s é s  a u x
e n j e u x  c l i m a t i q u e s .  

L ’ a r g u m e n t  é c o l o g i q u e  p o u r r a i t  a i n s i  a v o i r  d e s  r e t o m b é e s  é c o n o m i q u e s
i n t é r e s s a n t e s  p o u r  l e s  t e r r i t o i r e s  d e  p a s s a g e  e n t r e  l ’ E u r o p e ,  l a  F r a n c e  e t  l e
M a g h r e b .  P o u r  l e s  d é p l a c e m e n t s  i n t r a - m a g h r é b i n s ,  a u - d e l à  d e  l a  p r o b l é m a t i q u e
t o u r i s t i q u e  e t  d e  l o i s i r s ,  i l  e s t  n é c e s s a i r e  q u e  l ’ é c o m o b i l i t é  e t  c e s  i n f r a s t r u c t u r e s
s o i e n t  p e n s é e s  e t  d é v e l o p p é e s  e n  l i e n  a v e c  l e  p o t e n t i e l  d u  t e r r i t o i r e ,  l e s  r é s e a u x
e x i s t a n t s  e t  l e s  b e s o i n s  d e s  h a b i t a n t s  p e r m a n e n t s .  

C e  “ t o u r i s m e  l e n t ”  d o i t  d o n c  l a n c e r  u n e  n o u v e l l e  d y n a m i q u e  t o u r i s t i q u e  d e
r e n c o n t r e  e t  n o n  p l u s  d e  d é c o u v e r t e  u n i q u e m e n t .  D ’ a u t r e  p a r t ,  l ’ é c o t o u r i s m e
d o i t  p r e n d r e  e n  c o m p t e  d ’ a u t r e s  e n j e u x  e n v i r o n n e m e n t a u x  m a j e u r s ,  c o m m e
c e l u i  d e  l a  b i o d i v e r s i t é  e t  d e  l a  p r o t e c t i o n  d e s  e s p a c e s  n a t u r e l s .  I l  s ’ a g i t  d e
c o n s t r u i r e  a u t o u r  d e  z o n e s  d e  n a t u r e s  u n i q u e s  d e s  c i r c u i t s  t o u r i s t i q u e s  s o u c i e u x
d e  l a  p r é s e r v a t i o n  d e s  é c o s y s t è m e s  q u ’ i l s  t r a v e r s e n t .

L ’écotour isme a  u n e  t e i n t e  e n v i r o n n e m e n t a l e  a v é r é e  e t  u n e
f o c a l i s a t i o n  s u r  l e s  espaces  nature ls .  

C ’ e s t  d a n s  c e  c a d r e  q u e  l e  M a r o c  a  l a n c é  u n e  v é r i t a b l e  s t r a t é g i e  d e  v a l o r i s a t i o n
d e s  p a r c s  n a t i o n a u x  a d o s s é s  à  l a  s t r a t é g i e  " F o r ê t s  d u  M a r o c  2 0 2 0 - 2 0 3 0 "
s ’ a r t i c u l a n t  a u t o u r  d e  g r a n d e s  r é f o r m e s ,  t e l l e s  q u e  l a  m i s e  e n  p l a c e  d ’ u n  p ô l e  d e
f o r m a t i o n  e t  d e  r e c h e r c h e ,  l a  c r é a t i o n  d ’ u n e  a g e n c e  s p é c i a l i s é e ,  l a
t r a n s f o r m a t i o n  n u m é r i q u e  d e  l a  g e s t i o n  d u  s e c t e u r  e t  b i e n  e n t e n d u ,  l a
c o n v e r s i o n  d u  d o m a i n e  f o r e s t i e r  e n  u n  t e r r i t o i r e  d e  d é v e l o p p e m e n t ,  l ’ a d o p t i o n
d ’ u n e  a p p r o c h e  p a r t i c i p a t i v e  a s s o c i a n t  t o u s  l e s  i n t e r v e n a n t s ,  l e  r e n f o r c e m e n t
d e s  c a p a c i t é s  p r o d u c t i v e s  d e s  f o r ê t s ,  l a  p r o t e c t i o n  d e  l e u r  b i o d i v e r s i t é  e t
l ’ a m é l i o r a t i o n  d e  l e u r  d u r a b i l i t é .  C e r t e s ,  u n  b e a u  p r e m i e r  p a s ,  m a i s  q u i  d é n o t e
a u s s i  u n e  t e n d a n c e  à  l a n c e r  m u l t i p l e s  c h a r t e s  p u b l i q u e s ,  s a n s  v é r i t a b l e
q u a l i f i c a t i o n  d e s  a c t i o n s  m e n é e s ,  o u  d e  p r o j e t s  c o n c r e t s  r é a l i s é s .  L ’ A l g é r i e ,  a u
m ê m e  t i t r e ,  a  d é c i d é  u n e  s é r i e  d e  c h a r t e s  p u b l i q u e s  e t  d ’ i n c l i n a i s o n s
s t r a t é g i q u e s  e n  f a v e u r  d ’ u n  t o u r i s m e  r e s p o n s a b l e .  M ê m e  c o m b a t .  

Au micro  de  d ivers  médias ,  les  premiers  concernés ,  tours
opérateurs  et  organismes  publ ics ,  s ’y  ré fèrent  souvent  comme
“tour isme de  n iche” .

L ’er reur  est  normat ive ,  mais  pas  que .



Le  tour isme durable  et  l ' écotour isme
ne sont  pas  interchangeables ,  m a i s
l e  d e r n i e r  e s t  b i e n  p a r t i e  i n t é g r a n t e
d u  p r e m i e r .  D e  c e  f a i t ,  l o g e r  l e
t o u r i s m e  d u r a b l e  à  l a  m ê m e  e n s e i g n e
d e  “ n i c h e ”  q u e  l ’ é c o t o u r i s m e  n e
p e r m e t  p a s  r é e l l e m e n t  a u x  a c t e u r s  d e
f a i r e  u n  e f f o r t  d e  v u l g a r i s a t i o n  e t  d e
g é n é r a l i s a t i o n  d e  c e s  i n i t i a t i v e s
p o u r t a n t  p o s i t i v e s .  

Percevo i r  ce  tour isme comme “de
niche”  ne  permet  pas  vra iment  de
repenser  les  modèles  tour is t iques
actue ls  :  l a  t e n d a n c e  s e r a  à  l a
v a l o r i s a t i o n  d e s  n o u v e a u x  p r o j e t s ,  p a s
à  l a  r é f o r m e  d e s  a n c i e n s .  L a
s u p e r p o s i t i o n  d e s  d e u x  c i r c u i t s  i r a
f o r c é m e n t  e n  f a v e u r  d u  c i r c u i t  d i t  “ d e
m a s s e ” ,  q u i  g é n é r e r a  d a v a n t a g e  d e
f l u x ,  a u r a  d a v a n t a g e  d e  v i s i b i l i t é ,  e t ,
c o m m e  l e  s e r p e n t  q u i  s e  m o r d  l a
q u e u e ,  f i n i r a  p a r  c a n n i b a l i s e r  l e s
i n i t i a t i v e s  d u r a b l e s ,  m a i s  d e  n i c h e .
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d e  l ' i n a d é q u a t i o n  d u  t e r m e  d e
" n i c h e " .
L ’ É T A T  D ’ E S P R I T  “ T O U R I S M E  D E  N I C H E ”

E S T  B A N C A L  P O U R  D E U X  R A I S O N S :  
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S i  l e  v o l e t  p r o t e c t i o n  d u  p a t r i m o i n e  c u l t u r e l  e t  i n t é g r a t i o n
d e s  p o p u l a t i o n s  l o c a l e s  e s t  b i e n  i n c l u s  d a n s  l e s
c o n c e p t i o n s  d e  t o u r i s m e  d u r a b l e ,  i l  n ’ e n  r e s t e  p a s  m o i n s
q u e  s u r  l e  t e r r a i n ,  l e s  i n i t i a t i v e s  c i t o y e n n e s  m a n q u e n t  d e
s o u t i e n ,  d e  f i n a n c e m e n t ,  e t  d e  v i s i b i l i t é .
D e  p l u s ,  u n e  p a r t i e  d e s  c i r c u i t s  d e  t o u r i s m e  d e  m a s s e  s o n t
a u s s i  é t r o i t e m e n t  l i é e s  a u x  z o n e s  c u l t u r e l l e s  o ù  e l l e s
a t t i r e n t  l e  p l u s  d e  t o u r i s t e s  a u  M a g h r e b  :  l e s  m é d i n a s  e t
v i e i l l e s  v i l l e s  ( l a  K a s b a h ,  l a  m é d i n a  d e  M a r r a k e c h  e t  d e  F è s ) ,
l e s  e s p a c e s  d e  s o c i a l i s a t i o n  ( J a m a a  e l  F n a ) ,  l e s  m o n u m e n t s
r e l i g i e u x  ( l a  M o s q u é e  H a s s a n  I I ,  l e s  z a o u i a ,  l e s  m a u s o l é s ) ,  l e
p a t r i m o i n e  c u l t u r e l  i m p é r i a l  ( r i a d s ,  p a l a i s ,  f o r t e r e s s e s )  :
a u t a n t  d ’ a r t e f a c t s  c u l t u r e l s  q u i  s o n t  a u s s i  l i e u x  d e  v i e
q u o t i d i e n n e  p o u r  l e s  p o p u l a t i o n s  l o c a l e s .  C e  s o n t  c e s
d e r n i è r e s  q u i  v i v e n t  u n  é p u i s e m e n t  e t  u n e  c o n f i s c a t i o n  d e
l e u r  s o u v e r a i n e t é ,  s a n s  v é r i t a b l e  p r i s e  e n  c o m p t e  d e  l e u r s
p o s i t i o n s  d a n s  l a  c o n c e p t i o n  d e s  c i r c u i t s  t o u r i s t i q u e s  d e
m a s s e .

C ’ e s t  l e  c a s  d e s  A t e l i e r s  d ’ A l g e r ,  q u i  r e p e n s e n t  l a  C a s b a h
a l g é r o i s e  p a r  s e s  j e u n e s  h a b i t a n t s ,  e t  i n v i t e n t  l e  p u b l i c  à
p e n s e r  à  s o n  a m é n a g e m e n t  a u t r e m e n t .  C ’ e s t  a u s s i  l e  c a s  d e
M a g h r e b  E x p é r i e n c e ,  p r e m i è r e  s t a r t - u p  f r a n ç a i s e  p r o p o s a n t
n o t a m m e n t  d e s  e - v o y a g e s  a u  M a g h r e b ,  d e s  e x p é r i e n c e s
u n i q u e s  p o r t é e s  p a r  l e s  g a r a n t s  c u l t u r e l s  d e s  e s p a c e s  o ù  i l s
o p è r e n t  :  l e  p a t r i m o i n e  a r c h i t e c t u r a l ,  g a s t r o n o m i q u e ,
m u s i c a l ,  e n  p r o p o s a n t  d e s  r é m u n é r a t i o n s  j u s t e s  a u x  a c t e u r s
q u i  l e s  é l a b o r e n t .  C ô t é  é c o - t o u r i s m e ,  É c o D ô m e  s e  f o c a l i s e
s u r  l a  c r é a t i o n  d ’ i n f r a s t r u c t u r e s  é c o - r e s p o n s a b l e s ,
c o n d i t i o n s  s i n e  q u a  n o n  à  u n  c i r c u i t  t o u r i s t i q u e  e f f i c i e n t .
L ’ O N G  W e  S p e a k  C i t i z e n  p r e n d  l e  p a r t i  d e  m i e u x  r é f l é c h i r  à
l ’ i m p a c t  s u r  l e s  p o p u l a t i o n s  c h e z  q u i  o n  s ’ i n v i t e  l e  t e m p s
d ’ u n  v o y a g e ,  e t  a c c o m p a g n e  l e s  a c t e u r s  l o c a u x  d a n s  l a
c o n c e p t i o n  e t  l e  d é v e l o p p e m e n t  d e  p r o j e t s  à  d i m e n s i o n
s o c i a l e ,  e n v i r o n n e m e n t a l e ,  é c o n o m i q u e m e n t  d u r a b l e s .
C h a c u n e s  à  l e u r s  f a ç o n s  r é p o n d e n t  a u x  p r i n c i p e s
f o n d a m e n t a u x  d u  t o u r i s m e  d u r a b l e ,  e t  g a g n e r a i e n t  à  ê t r e
s o u t e n u e s ,  r é p l i q u é e s  e t  p o r t é e s  c o m m e  e x e m p l e  v e r t u e u x
a u p r è s  d e s  p o u v o i r s  p u b l i c s  c o n c e r n é s .

L E S  I N I T I A T I V E S  D U R A B L E S ,  R E S P O N S A B L E S
E T  L O C A L E S  V O I E N T  L E  J O U R  E T  M É R I T E N T

D ’ Ê T R E  S O U T E N U E S .  E L L E S  S O N T
N O M B R E U S E S ;  M A I S  C I T O N S - E N  Q U E L Q U E S

U N E S  :  

C E S  D E U X  C O N S T A T S  S O N T  D ’ A U T A N T  P L U S
É V I D E N T S  Q U A N D  I L  S ’ A G I T  D E  P A R L E R  D U

P A T R I M O I N E  C U L T U R E L .  



P a r  a i l l e u r s ,  a u  n i v e a u  c o l l a b o r a t i f ,  d e u x  t y p e s  d ’ a c t e u r s  c ô t é  f r a n ç a i s  e t  m a g h r é b i n s
p o u r r a i e n t  ê t r e  s o l l i c i t é s  :  U n e  a c t i o n  d e  c o o p é r a t i o n  i n t e r - m i n i s t é r i e l l e  p o u r  f a v o r i s e r
l a  d é c o u v e r t e  “ d u r a b l e ”  d e s  p a t r i m o i n e s  m a g h r é b i n s  e t  f r a n ç a i s ,  d ’ u n  “ p a s s  j e u n e s s e
1 8 - 2 5 ”  p o u r  d e s  v o y a g e s  e n  F r a n c e  e t / o u  a u  M a g h r e b  ( e t  é v e n t u e l l e m e n t  d e s  p a r c o u r s
c r o i s é s  f o r m a t  “ r o a d  t r i p  t o  T i m b u k t u ” )  p o u r r a i e n t  ê t r e  i m a g i n é s ,  

U n e  c o o p é r a t i o n  i n t e r - r é g i o n a l e ,  e n t r e  r é g i o n s  f r a n ç a i s e s  e t  m a g h r é b i n e s  p o r t é e s  p a r
d e s  p a t r i m o i n e s  s i m i l a i r e s  ( a g r i c o l e ,  v i t i c o l e ,  s a i s o n s  d e  s k i … )  p o u r r a i t  v o i r  l e  j o u r  e t
b é n é f i c i e r  a u x  d e u x  z o n e s  p o s i t i v e m e n t .

I l  s ’ a g i t  l à  d e  s e  d é m a r q u e r  a u - d e l à  d e  l a  p e r c e p t i o n  d e  n i c h e s  p o u r  a t t i r e r  u n  n o u v e a u
t y p e  d e  t o u r i s t e  :  j e u n e ,  r e s p o n s a b l e ,  s o u c i e u x  d e  l ’ e n v i r o n n e m e n t ,  c o n s c i e n t  d e s  e n j e u x
c u l t u r e l s .  C a p i t a l i s e r  s u r  l ’ e n v i e  d e s  j e u n e s  d ’ e x p é r i e n c e s  h u m a i n e s  r e s p o n s a b l e s ,  p l u s
s i m p l e m e n t  d e  “ p l a g e ,  m o n t a g n e  o u  v a l l é e s ”  :  l e s  e n c o u r a g e r  à  a l l e r  v e r s  c e t t e  v o i e  e t
c r é e r  d e s  c i r c u i t s  f i n a n c i è r e m e n t  a b o r d a b l e s  e t  f a c i l e m e n t  t r o u v a b l e s  p o u r  u n e  g é n é r a t i o n
d ’ e u r o p é e n s  e t  d ’ a f r i c a i n s  q u i  a  s o i f  d e  v o y a g e ,  d ’ a p p r e n t i s s a g e ,  m a i s  p a s  n ’ i m p o r t e
c o m m e n t .  

N o u s  p o u r r i o n s  a i n s i  c o n s t r u i r e  u n e  o f f r e  à  l ’ i m a g e  d e  l ’ i n t e r r a i l  e u r o p é e n ,  a l l i a n t  v o y a g e ,
d é c o u v e r t e  e t  m o b i l i t é  r e s p o n s a b l e  p e r m e t t r a i t  d e  c r é e r  à  l a  f o i s  d u  l i e n  e n t r e  l e s  p a y s  d u
M a g h r e b ,  d e  s ’ a d r e s s e r  à  u n e  c i b l e  s p é c i f i q u e ,  m a i s  é g a l e m e n t  d e  p r i v i l é g i e r  l e s  m o b i l i t é s
p l u s  é c o - r e s p o n s a b l e  :  l e  t r a i n ,  l e  b a t e a u ,  p l u t ô t  q u e  l ’ a v i o n .  C e s  i n f r a s t r u c t u r e s  e x i s t e n t
d é j à ,  e t  s o n t  d é j à  f o r t e m e n t  d é p l o y é e s  a u x  é c h e l l e s  n a t i o n a l e s  p o u r  l e  r é s e a u  f e r r o v i a i r e
e t  à  l ’ é c h e l l e  i n t e r n a t i o n a l e  ( n o t a m m e n t  p o u r  l e s  d i a s p o r a s )  s u r  l ’ o f f r e  d e  f e r r y .  

CONNAÎTRE NOS ATOUTS ,  ET  SAVOIR  LES  VENDRE.

L ’ e n j e u  d e  l a  p r o f e s s i o n n a l i s a t i o n  e t  d e  l a  s e g m e n t a t i o n  d u  s e c t e u r  t o u r i s t i q u e  e n  A l g é r i e ,
a u  M a r o c ,  m a i s  a u s s i  s u r  l e  r e s t e  d u  c o n t i n e n t  a f r i c a i n  e s t  u n e  é t a p e  c l é  p o u r  l e  s u c c è s
d e  c e  g e n r e  d e  c h a n g e m e n t  d e  p a r a d i g m e .  I c i ,  l e  t r a n s f e r t  d e  c o m p é t e n c e s  s e r a i t
f o r t e m e n t  b é n é f i q u e .  U n e  c o l l a b o r a t i o n  e n t r e  l ’ e n s e m b l e  d e s  p a y s  d u  M a g h r e b  s u r
c o m m e n t  e n g a g e r  l e s  c o m m u n a u t é s  l o c a l e s  e t  r e s p o n s a b i l i s e r  l e s  t o u r i s t e s  e s t
e s s e n t i e l l e ,  m a i s  i l  y  a u r a i t  d e s  s y n e r g i e s  p a r t i c u l i è r e m e n t  f o r t e s  a v e c  l e s  o p é r a t e u r s
p u b l i c s  f r a n ç a i s .  L e s  b e s t  p r a c t i c e  d u  p a y s  e n  t e r m e  d e  g e s t i o n  d u  p a t r i m o i n e  c u l t u r e l ,  d u
p a t r i m o i n e  e n v i r o n n e m e n t a l ,  d e s  d i f f é r e n t e s  “ p h a s e s ”  e t  “ p r o p o s i t i o n s  d e  v a l e u r s ”  d e s
r é g i o n s ,  e t  l ’ i d e n t i f i c a t i o n  c l a i r e  d e s  a t o u t s  d e  c h a q u e  e s p a c e  e s t  u n e  v é r i t a b l e  f o r c e  q u e
l a  F r a n c e  p o u r r a i t  p a r t a g e r  a v e c  l e s  p a y s  d u  c o n t i n e n t ,  à  c o m m e n c e r  p a r  u n e
c o l l a b o r a t i o n  f o r t e  a v e c  A t o u t  F r a n c e  s u r  d e  l ’ a s s i s t a n c e  t e c h n i q u e  e t  d e  l ’ e x p e r t i s e .

 

I M P É R A T I V E M E N T  I M P L I Q U E R  L E S  J E U N E S ,  P R E M I E R S
C O N S O M M A T E U R S  D E  V O Y A G E S  R E S P O N S A B L E S  :

DES PISTES.
pour repenser le tourisme durable.
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LES RECOS JMA.
pour repenser le tourisme durable.
R e c o m m a n d a t i o n  1  :  L e  t o u r i s m e  d e  d e m a i n  d o i t  ê t r e
i n t i m e m e n t  l i é  à  l ' e n g a g e m e n t  d e s  c o m m u n a u t é s
l o c a l e s .

P r i v i l é g i e r  l a  v o i e  d u  t o u r i s m e  d e  l a  p r o t e c t i o n  d u  p a t r i m o i n e  c u l t u r e l ,
e n  e n c o u r a g e a n t  l e s  i n i t i a t i v e s  l o c a l e s  e t  e n  r é d u i s a n t  l e s  c i r c u i t s  d e
t o u r i s m e  d e  m a s s e ,  v o i e  v o u é e  à  l ’ é c h e c  e t  à  l ’ é p u i s e m e n t  d e s
p o p u l a t i o n s  e t  d e s  t e r r i t o i r e s .  M i l i t e r  p o u r  l a  s i g n a t u r e  d ’ u n e  c h a r t e  à
l ’ i n i t i a t i v e  d e s  e n t r e p r i s e s  f r a n ç a i s e s  o p é r a n t  s u r  l a  z o n e  M a g h r e b ,
n o t a m m e n t  l e s  c o m p l e x e s  h ô t e l i e r s  s u r  l e  r e s p e c t  d e  d i s p o s i t i f s
d ' é m i s s i o n s  d e  c a r b o n e  r é d u i t e s ,  d e  c i r c u i t s  r e s p o n s a b l e s  e t
d ' a p p r o v i s i o n n e m e n t  e n  c i r c u i t s  c o u r t s  e t  e n  c o m m e r c e  é q u i t a b l e .  D e s
d i s p o s i t i f s  d ' é v a l u a t i o n ,  d e  s u i v i  e t  d e  m e s u r e  d ' i m p a c t  d e v r o n t  ê t r e
m i s  e n  p l a c e  e t  s u i v i s  m i n u t i e u s e m e n t  p a r  d e s  é q u i p e s  p r o j e t  d é d i é e s .

R e c o m m a n d a t i o n  2  :  D o n n e r  a u x  j e u n e s  t o u r i s t e s  l e s
m o y e n s  d e  v o y a g e r  r e s p o n s a b l e .

C r é e r  u n  c e r c l e  v e r t u e u x  d ’ e n g a g e m e n t  d e s  j e u n e s s e s  v e r s  u n  t o u r i s m e
r e s p o n s a b l e  e t  r a i s o n n é ,  g r â c e  à  u n  “ p a s s  1 8 - 2 5  r e s p o n s a b l e ”  p o u r
d é c o u v r i r  l e s  r é g i o n s  e t  c o m m u n a u t é s  g r â c e  à  d e s  c i r c u i t s  c h o i s i s ,
r e s p o n s a b l e s ,  c o l l a b o r a t i f s  e t  p o r t é s  p a r  l e s  l o c a u x .  M e t t r e  e n  p l a c e  u n
“ i n t e r r a i l  M a g h r e b ”  e n  p a r t a n c e  d e s  c ô t e s  f r a n ç a i s e s  e t  c a p i t a l i s e r  s u r
l a  p o t e n t i e l l e  c r é a t i o n  d e  l a  l i g n e  C a s a - A l g e r - T u n i s  p o u r  f a i r e
d é c o u v r i r  l a  z o n e  t o u t  e n  h o n o r a n t  l e s  e n g a g e m e n t s  b a s  c a r b o n e .

R e c o m m a n d a t i o n  3  :  P r o f e s s i o n n a l i s e r  l e s  f i l i è r e s  é c o -
r e s p o n s a b l e s  e t  s t r u c t u r e r  l ’ a p p r o c h e  p a r  l e s  p o u v o i r s
p u b l i c s  e s t  c l é .   

P r o f e s s i o n n a l i s e r  l e s  f i l i è r e s  t o u r i s t i q u e s  é c o - r e s p o n s a b l e s ,  e n
c o n s t r u i s a n t  u n e  s e g m e n t a t i o n  c o n c r è t e  e t  d e s  p o s i t i o n n e m e n t s
d i f f é r e n c i a n t s ,  p r o p o s e r  l ’ e x p e r t i s e  d ’ A t o u t  F r a n c e  p o u r  d e v e n i r
c o n s e i l l e r  d e s  e n t r e p r i s e s  l o c a l e s  e t  o p é r a t e u r s  s u r  l e  c o n t i n e n t .  D e
f a i t ,  b o n  n o m b r e  d e s  o u t i l s  e t  c o n t e n u s  d é v e l o p p é s  p a r  A t o u t  F r a n c e  à
d e s t i n a t i o n  d e s  o p é r a t e u r s  r é g i o n a u x  p o u r r a i e n t  ê t r e  a d a p t é s ,  e t
p r é s e n t é s  e n  e x p e r t i s e  i n t e r n a t i o n a l e ,  a v e c  l e  s o u t i e n  d ’ o p é r a t e u r s
d ’ a s s i s t a n c e  t e c h n i q u e  s p é c i a l i s é s  ( E x p e r t i s e  F r a n c e  p a r  e x e m p l e ) .



L E  M O T  D E  L A  F I N .
Les populat ions,  bien que cela semble
aujourd’hui  b ien cr i t ique, cont inueront de
voyager et  d ’aimer la rencontre avec d’autres
espaces, cul tures,  et  expér iences. La nature
même du tour isme est  qu’ i l  a cet te capaci té à
créer des l iens immédiats entre les pays, les
régions, les cont inents,  par les humains.
Seulement,  son impact jusqu’ ic i  n ’a pas été
bénéf ique à tous, et  t rès peu à notre planète.
Pour voyager de façon responsable,  i l  faut  s ’en
donner les moyens. 

Pour créer un tour isme durable,  i l  faut  arrêter
de le considérer comme une al ternat ive,  mais
comme vér i table voie à suivre demain,
col lect ivement.

H m i o u i  A z i z ,  L e r o u x  E r i c k ,  «  L a  p l a c e  d u  t o u r i s m e  d u r a b l e  d a n s  l a  s t r a t é g i e  d e  d é v e l o p p e m e n t  t o u r i s t i q u e  d u
M a r o c  à  l ’ h o r i z o n  2 0 2 0  » ,  M a g h r e b  -  M a c h r e k ,  2 0 1 9 / 1  ( N °  2 3 9 )

F a t i m a  A r i b ,  «  L e  t o u r i s m e  :  a t o u t  d u r a b l e  d u  d é v e l o p p e m e n t  a u  M a r o c  ?  » ,  T é o r o s ,  2 4 - 1  |  2 0 0 5 ,  3 7 - 4 1 .

R o f i a  A b a d a ,  S a r a  F o u r a .  L e  t o u r i s m e  e n  A l g é r i e  u n  c h o i x  o u  u n e  é v i d e n c e ? .  I n t e r n a t i o n a l  J o u r n a l
o f  H u m a n  S e t t l e m e n t s ,  A s s o c i a t i o n  N a t i o n a l e  d e s  E n s e i g n a n t s  A r c h i t e c t e s  U n i v e r s i t a i r e s  ( A . N . E . A . U )
( A l g é r i e ) ,  2 0 1 9 ,  3  ( 2 ) ,  p p . 3 - 1 7 .  f f h a l - 0 2 4 2 4 2 6 8 f

C h a u d i e r ,  J u l i e .  “ T o u r i s m e  D u r a b l e ,  M é g a p r o j e t s  :  C o m m e n t  L e  M a r o c  V e u t  C o n c i l i e r  L e s  D e u x . ”  L e  P o i n t ,  2 8  J a n .
2 0 1 6 ,  w w w . l e p o i n t . f r / e c o n o m i e / t o u r i s m e - d u r a b l e - m e g a p r o j e t s - c o m m e n t - l e - m a r o c - v e u t - c o n c i l i e r - l e s - d e u x - 2 8 - 0 1 -
2 0 1 6 - 2 0 1 3 7 0 0 _ 2 8 . p h p .

G u e n a n f a ,  H a d j e r .  “ A l g é r i e  :  M a i s  P o u r q u o i  L e  T o u r i s m e  N e  D é c o l l e - t - I l  P a s  ? ”  L e  P o i n t ,  2 9  O c t .  2 0 1 8 ,
w w w . l e p o i n t . f r / e c o n o m i e / a l g e r i e - m a i s - p o u r q u o i - l e - t o u r i s m e - n e - d e c o l l e - t - i l - p a s - 2 8 - 1 0 - 2 0 1 8 - 2 2 6 6 7 0 9 _ 2 8 . p h p .

“ L e  T o u r i s m e  D u r a b l e  E t  L ' é c o t o u r i s m e  S o n t  D e s  O u t i l s  P u i s s a n t s  D e  D é v e l o p p e m e n t  É c o n o m i q u e . ”  E l  W a t a n ,  3 0
N o v .  - 1 ,  w w w . e l w a t a n . c o m / p a g e s - h e b d o / m a g a z i n e / l e - t o u r i s m e - d u r a b l e - e t - l e c o t o u r i s m e - s o n t - d e s - o u t i l s - p u i s s a n t s -
d e - d e v e l o p p e m e n t - e c o n o m i q u e - 2 3 - 0 2 - 2 0 1 8 .

T o m a s e l l a ,  C l a i r e .  “ L ' é c o t o u r i s m e ,  Q u ' e s t - C e  Q u e  C ' e s t  ? ”  G e o . f r ,  1 8  J u n e  2 0 0 9 ,
w w w . g e o . f r / e n v i r o n n e m e n t / e c o t o u r i s m e - 4 1 1 3 9 .

“ Q ' e s t - C e  Q u e  L e  T o u r i s m e  D u r a b l e  ? ”  D o u b l e  S e n s ,  w w w . d o u b l e s e n s . f r / b l o g / p o s t / 2 8 - m a g - i n s p i r a t i o n s - q u - e s t - c e -
q u e - l e - t o u r i s m e - d u r a b l e .

“ W O R L D  T O U R I S M  O R G A N I Z A T I O N . ”  C O V I D - 1 9 :  G u i d e r  L a  R e l a n c e  D u  T o u r i s m e  |  O M T ,  w w w . u n w t o . o r g / f r / t o u r i s m e -
c o v i d - 1 9 .

E T  M E R C I  A U X  P R É C I E U X  C O N T R I B U T E U R S  D E  C E T T E  N O T E  :

A N O U A R  H A C H E M A N E ,  C O - F O N D A T E U R  D E  M A G H R E B  E X P E R I E N C E  
M A R I A H  C O U L I B A L Y ,  L E A D  C U L T U R E
C L E M E N T I N E  G U I L B A U D ,  L E A D  T R A N S I T I O N  E C O L O G I Q U E  E T  S O L I D A I R E  

N O S  S O U R C E S  :  



N O T E  D E  P O L I T I Q U E S  P U B L I Q U E S  

TOUR ISME DURABLE .  L 'AFFA IRE  DE  TOUS ,
PAS  S IMPLEMENT  DE  N ICHE .  
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